
LUNDI 8 DÉCEMBRE 194! IOVRNAI DE ROVBAIX 

LÀ GUERRE 
DANS LE PACIFIQUE 

» 
ISl'ITE DE LA PRGMrERE P»r.El 'de se tenir prêts à trute éventua-

lité. 

CHRONIQUE RÉGIONALE 
Une nouvelle agression 

anglaise 
contre la population civile 

française 

Des livres 
pour nos prisonniers 

Le ramassage des marrons 

d'Inde 

Le Comité départemental d'amlaUncel P n " l * ! * . " 1 d a t * d u l s novembre. 
iX prisonniers de g'ierre nous n r ^ ' p r l " J

e o n , o l n t < ! I n e n t " " ' " Pre'««« «" 
insérer . . communication "•ÏÏv.n' , ï I » 0 * ^ . t ï . ^ ^ - ^ e m î n f . " ^ ' ' ™ ' 

Pour qu'au retour de leur journée j î ^ î . ' S e s ^ r o T a ï n d ™ ™ ^ 
Les causes 

veroement roumain poursuit d e . ac­
tions militaires ayant un caractérr 
agressif sur le territoire de .l'Union 
des Républiques socialistes soviéti-
quaa. alliée de l'Angleterre, et prend 
part de cette manière à la guerre 
européenne générale, tout en ap­
puyant sur une large échelle tes 
•Sort* militaires de 1 Allemagne > 

La réponse roumaine 

La répense roumaine constate 
qu'en Juin 1640 la Roumanie a eti 
victime d u n e violente attaque de ia p e u u n E n f l n le gouwrritrnent ft. B i a m 

^ ^ À l T ^ r ^ Z ^ : a ouvert le leu. en vue des côtes. ! aurait Interdit l'accès de ses eaux 
droit» hUtoriques des peuples à dis- contre un bâtiment de la flotte ' territoriales aux navires britan-
poaer d'eux-mêmes, et A rencontre américaine. - niques. 

S i t S T r ? * ^ ^ population civile invitée I S S g ? 9^&™^&±&~1ïrï\Œ%&Tl^S&~ 
Juillet 1933. le gouvernement des aérien- Les avions Japonais on t , j , ~ V n r i n » r M n n i l l p I Un ouvrier revenait à bicyclette de ' captivant: roman, roman policier, ou ! frulta qui pourra être laite par elles-
Sovlets a occupé la Bessarabie. ' a | t e té de nombreuses bombes sd' les ç v u w u s i l ' i a u m i Qulend et suivait tranquUlement la I d'aventures, contes et nouvelles, e tc . . i mêmes ou par dea tiers habilités à cet 
Buxovlne et la région de Hertza en . ( H„ ,„ „„,„ .-,„ | „* L»c T « n » c r l a n a - e r p i i s n e route, lorsqu'il fut attaqué subite- « Apportez-le au Comité local dont effet. 

I ment de dos par un aviateur an-1 vous dépendes. Placé dans un des | 
I Klals qui volait très bas et qui dé- ! colis Individuels qui doivent arriver au ; • __-•_ J - f 'J . . . : i_ J " „ _ „ „ J . - J „ . . 
! cocha sur le malheureux une gerbe > début de la nouvelle année dans les Le Prix «e » " " " > a arachide organisé par le Recrétarlat d'Etat A 

I Changhai . 7 décembre. — Au : de balles de mitrailleuses, le blés-; kommandos. 11 fera la Jote du destl-1 Article 1" — Dans .es départements la Famille et & la Santé, le Comml*-
courj d'une session extraordinaire ' B a °L??I'*^ m '™, .?-" . - - ' ll.a°t: cata ire et de ses camarades. » | du Nord et du Pas-de-Calais, les prix „ , , „ , re„éral è u Famille. 

i le Secourt national. 
le Centre national de coordination 

Concours - Référendum 
national 

— «4 „„ «ur juuiiiov i trleis de* marrons d'Inde les rendant 
de travail tous nos prlaonnlers des impropres à l'extraction de la fécule, 
Xommandoa trouvent un livre qui sera i et a la fabrication de produits destiné» 
la distraction saine et agréable de la là l'alimentation du bétail. 

Manche des ' s o l r**' choisisse» un volume dans votre | Ennn. les personnes ou collectivités 
nouvelle | bibliothèque. | privées ayant la jouissance de parcelles 

Mille prix : le premier de SÔ.OWP: 
. . , I '* • e e o n d "ê zs.ooa ; le troisième de 

d e n o t r e d é n a t a l i t é \ M.n«n aeront attribués s n partl-
| ripants. 

Moldavie ' I Principaux points de la ville. On [ 
L'Union des Soviets a profité de la1 s ignale de graves dommages et des 

première occasion qui s'est présentée morts 
par suite d'une situation Interna­
tionale compliquée et difficile, non 
seulement pour préparer une atta-1 
que, mala pour mettre la Roumanie j 

à évacuer Manille 
et les zones dangereuses 

des Philippines 

La France n'a pas aasez d'enfant» 
sa familles sont trop stérile» 

A votre avis, pourquoi ? 

PARTICIPEZ 
AU GRAND 

CONCOURS-REFERENDUM 

Bataille navale au large 
H ' H n n o l i i i n d U c a b l m PWUppln. o n a décidé j CeûT"nouvelle "èt""brutaïe agrewlôn 
U IIUIU'IUIU I d'Inviter tous les civils, dont la anglaise qui a exaspéré la population 

dan» l'obligation de choisir entrei New-York. 8 décembre —r Dne présence n'est pas absolument né- '""* cotes de la Manche. 
un» destruction complète ou l'anar. j bataille navale a commencé au oeasalre a quitter Manil le et les * 
« î l e en Europe sud-orientale. i l a r g e d'Honolulu. 'autres zenes ' ' ' 

Après que se» attaques lui eut .autres z m e s 
permis de remporter de premiers s « é - n i i e a é r i e n n e L i n n n n i S p , e n d r c e n P r c rv>n c e 

•uccês. îe gouvernement soviétique Attaque aérienne japonaise 
nen rest. pa» u c o n t r e Singapour L a r m e e W0™* débarquée »o«,« 
^ n e ^ Z ^ e u l U T a Z ^ s u T j Washington. 8 décembre. - Le e n I n d o c h i n e n e C 0 m P t e P 3 S - c o r . 

vanta : | département de la marine annonce 5 0 . 0 0 0 h o m m e s . 
1" L'occupation brutale des qua- que j ^ japona i s ont attaqué l'île 

en automne d e G u a m e t a u r a i e n t ocoiipé une 
i autre ile du Pacifique, l'ile de Wake. 

Communiqués 
dangereuses et à se V J . j j f J> a g r i C l l l t e U . S ? O C fe P r é f e C t U r e I J t t Z T S l f i S E T ï i S £ U P r e s s e f r . n c a . s e 
vlnce. n a i u u v p a i i j " v « > « u v i | détaillant. 13 fr. 30 le kilo, et prix 

Idu Nord 
j maxlma de vente de I huile d arachide 
sunt Osés provisoirement comme suit, 
en raison des conditions spécialement 

i onéreuses de ravitaillement des usines et d'action des Mouvements faml-
du Nord: 

Vous trouverez cl-dessous la bul ­
letin de réponae à renvoyer au Con­
cours de Dénatalité, servie* da Con­
cours. 

centre national de coordination e t 
d'action de» Mouvement» familiaux, 

34. rue Ouyot. Parla ( Z V U S M ) , 
pour la zone occupée. 

S, rue de Jusaieu. Lyon ( B h t e e ) , 
pour la zone non occupée, 
du 15 novembre au SI décembre 1M1. 

| Bien préciser sur lenveloppe : 
* Service du concours >. 

du Danube déclare-t-on à Vichv 

itt pas et 
I fermiers et cultivateurs du 
alors qu'il y a peu .de temps 
vous déploriez. Impulasun.s. 

exode de vos dis et de vos filles 
vers la ville 

Maintenant l'hémorragie est arrêtée 

L'activité du service 

de contrôle des prix Les livraisons des céréales 

de.. Je •en 
campagn 

Vichy. 7 décembre — Au r.Uiet, La Mission de restauration paysanne 
d'une déclaration faite par le d é - a su faire comprendre A un certain 

Au cours de la > décade de novem- ! Les producteurs ae blé et de seigle 
bre |M1, 226 procès-verbaux ont été et de céréales secondaires des dêparte-
rédiRes pour Infraction à la règle- ments du Nord et du Pas-de-Calais 

prix (hausseront tenus de livrer aux organismes 
ÏP. d'êttque-lstocxeurs 50 % de leur rfcolt* avant 
ou détention le 3r oécerr.Bre 1941 et le s;>.de avant 

31 mars 1SH2 

illlclti défaut dafflclia 
e relevé des prix 
de stocks i 

les affaires en Instance, 250 
de transactions pé-

montant des sommes ', 
rsèes par les délinquants s'est éle-1 

(té suivies 

les Ja ' q u " * v - a l u e a 125000 hommes . U, Cet apprentissage," "chez 

eau* territoriale, roumaines; ! ponais. La canonnière britannique a ™ P ^ l s é , ^ a n c h e Kir. de ! 'eront-,.* ? 
^.» ~ . ~ » D _ . _ - , . . A,A . „ , , t . . . . , j source compétente française, que 

Le. incursion. >n«»*™™P™-, L ^ l * été e w , é * w h w * i c « données étalent Inexactes et besoin , . d,r. z-
d'avlon» ru»»e, qui. du mol» d avril | Wang-Poi . . ( exagérées . ! pour en prendre un. 

proteaut lon . de la Roumanie, SUT-| m é des messages de détresse, v e n u d e r a c c o r d f r a n c o . n i p p o n • -
ftiLçsirAt anréA avoir MA tornillés 1 

Jour le territoire roumain, œ qu 

Aris de concours pour l'emploi 
de rédacteur stagiaire 

de l'administration centrale 

tre Uc 
M M ; 

2« Les Incidents de frontière Jour-
nallers et les tentatives continuelles1 Les avions Japonaii ont aussi , m * r , P „ r , rtl nom-re 
de modifier ka frontières par la attaqué Singapour et deux croiseurs Parlement d Etat américain, dl- v é r < t a b > 

force- i britannique,, auraient été coulés. ' s a n t We M • Rooeevelt é ta i t e n pos- . v a ; P n t choisir 
S' Le . esaals de contrôler la tota- j L'agence Reucer fait connaître ' s e s s l o i > d'Informations concernant nombreux garçon» de 15 A n ans c u n l a l 

lit* du trafic fluvial A i ' « . . . b o u c h u r . | m f l n q u e t o u t , e f r o n t ^ m e r d e ' les ecTieetitraUon. de troupes Japo- « » « « « »» r î » ^ " . ^ ' - - , . ?m%£ ' ? ? t j U j m f r a n c s „ q u l p o r t , à 

du D a n u b e : „ . , „ l l » concession Internationale « • • " ? " • " l n â , ^ f fc "ança i se . t irage agricole à la campagne. H\^e"l• frSneîl? ,?ota7 des pSnaMté. 
4« La tentative faite en Janv.cr. c f t h . . ^ _ e u n é • J a ; qu il évalue à 125.000 hommes . 11, Cet apprentls.<a«e, chez qui le appliquées à ce titre, depuis rinstal- d„ tecrétarial d'Etal à '- * ~ — 

1941 de pénétrer de force dans les. o n a n g n a i a été occupe par les J a - précisé d l m a n ' h e Kir. d e ! f « r o n t - " * 7 lat-.on du service, fin décembre der- a u **"«»"<» ' 0 t t a t a la famille 
ponals. La canonnière britannique 2 - , t^r ,^èt t i ™ n J . „ , « î e z 

BA'"*>* "" " Un apprenti. 
nts auxquels le bénéfice 

oe n est pas rêplement amiable n'a pas été ar 
vous en servir que vous devez dé. en raison de la nature 

un Jeune gars de la ville, eravité des infractions, ont 
ir l'Instruire. Bien entendu, rés au parquet aux fins 
dera. C'est ia meilleure façon s\i;*es correctionnelles. l poui 

.îtaïres japonais d'un total de 50 000 P ° u r iul.<J,*D«,,r.M"i™ '« métier auquel Pendant le mois de novembre l e ! m e n t a : r e s 
J r _ . 11 se destine. Un beau métier — vulu montant total des condamnations i s adresser a la dlre( 

hommes ont été prévus en i n a o - i t savez bien puisque c'est le vôtre — j prononcées par les tribunaux correc-jia santé et de l'asslstaricê 

au moi» d'août," malgré toute» les; plusieurs cargos américains ont ; "".ri „ A i - i . - » ^ • „ , t « . ^ . ^ „,.•«», I pour voi 
protestation, de la Roumanie, s u r - i ^ v ^ d e s m e S s a g e s de détresse oeciare. a autre part. Quen e 

volèrent de deux a Kpt foi. par >^ " " J m " * ^ ™ toTOil^T^ I V e r t U d ° ' ^ ^ ^ ^ « " " " ' P P 0 0 

v , „ , le territoire roumain, ce qui ; a u s s u o t a p r e s a v 0 1 r e t é t o r P " l é s . | d e J u i l l e t 19tl d e s contingenta m l -

l ne escadre japonaise 
ferait route 

vers le golfe de Siam 
Vichy. 7 décembre. — On an-

et à la santé 
n'en al pas : Enfin, un certain nombre de dé-1 rjn concours pour l'emploi de ré-
on de p.us nnquants auxquels le bénéfice d'un i dacteur stagiaire a l'administration 

-1 centrale du secrétariat d'Etat a ta 
et ae ia famille et S la santé aura lieu le 8 
été défé-1 janvier 1H42 : les inscriptions seront 
de pour- J closes le 25 décembre 1941. 

tous renseignement» complé-
prouve que d e . opération» mlUtaires 
étalent en préparation pour attaquer 
la Roumanie ; 

6* Le» gigantesque, concentrations 
da troupe, occupant des positions 
d'attaque 4 la frontière nord et sud-
e»t de la Roumanie et l'établisse 

régio 
chine L'accord d? Juillet 1941 n'a : et c'est la le "plus Important. Ce mé-i ttonnels 

• nas subi de modification par l a ! t l« r ' " f a u t '« ' u l faire aimer et non sans sursis ; 
- i pas l'en dégoûter. confiscations 

' A U '~^ I La terre manque de bras, U s'en En outre. 
r^Zir^r^^^^rzr^r^r^r^rri^:^^^^^^^. présente. Ne rebutez pas ces Jeunes nonce quatr 

n ^ n t V t ^ u ^ r r e c o n n r i a ^ T c e ^ o n c e , o f * i c l l « n e n t à Londres que L j m u f t i j , j é r u M l , m : ^ou U ; eu^ . 8 l nr U e . ure i e ^ ^ , £ 2 , m P n " 
provoquaient des incidente. Le» f or J des unités navales Japonaises corn- • * « ' • " " ™ — " « " « • • • • • • • • m d e l a M r r e ,, n e u e n t q u à V Q U J Cf 

c e . militaires soviétiques concentrées prenant des croiseurs ont été aper- C o n t i n u e r a d e I t l t t e f I les fixer. 
à U frontière roumaine se chiffraient | ç u s par des appareils de l'aéronau- p 0 ( | | , , j b é r e r , M ^ ^ j £ ' r ^ n n ^ i e T " , ^ û T d'u "terïo"" 

amendes 
i Inkermac k L:: 

LILLE 
Le prix des choux fleurs 

effeuillés 
Lne messe à la mémoire 

des canonniers 
et membres de ia D.C.A. 

ft 30 dlvlalon» dlpfanterle. 8 d l v l - | t i q u e anglaise. Ils se dirigeaient P " u ' " » " • « • "«» » • - » • • d e la bonse terre de France qui pro-, , „. „ H . H. „ n t . «,, Hèt.M M 
• i o n . de cavalerie et 14 brigades m o - | v e r s l e n o r d ^ , u „ t a p r e s a v o l r d o u . , R o m e 7 d e c e m b r e _ ^ Duce a;"»"" «t qui nourrit celui qui ne mé- ! n o „"c 0

P
m p r i s î de»^cnoux-neÙr. effwil. 

t o n * * * a ; [blé la pointe de Camau en Cochln- r e c u récemment le grar i mufti de n * « ' ^ * „ " p ' l n e
n . - „ „„. -•• - , ! les B o n t ftlrs s""1 qu'il suit : 

7« L*. tentatives du commissaire, h ) , Jérusalem. Saved Amln-el-Htisseln.:,. " ° P / i . « , . ï r . t f™ i f Choux-fleurs d'origine du Nord. rfe I J | l e - R n i i h a i v T o . . , ^ „ : 
Molotov de .aper la sécurité de 13 . . , „ A u c o u r g d u n entretien lone e t , i S n - n t L J f ,^ ~P, ? _ÏS_ B d u P"»-<le-Calals et des départements u c LHIC-KOUDaiX-1 OUrCOin? 
ttmim«.n,e »t le . viaéc, îmoérlslistes A Melbourne, on confirme qu'une " , ? , entretien long e t , apprentissage, un contact permanent. limitrophes : 7.90 ' * 
Roumanie, et les \LSPC.S iiti^eru.i>« «„__„ , ,„_ _ „ , , , ., cordial, les questions qui Intéres- avec .a nature, une communion totale! r>« n>n 
russe, avouée, ouvertement a des formation navale japonaise se di- x n t l a T c n l r V s pavs arabe, dans «vec le sol. Vous le aaves bien. c'e»t i m S î t « p " n cas de non-.nter 
nommes d'Etat étranerrs par des rlgeralt veri ie poîfe de Siam. — ' '- "- - - — - - -
acuon» et des déclarations révéla-j 

trice»; ! In débarquement nippon „ , 
listes arabes a accordé une lnter-! savent. aA ""' j "ro'sTste approvisionne'" M"''ré'êxpédr' ! »°u»-0"lclers. brigadiers, csnon niera r 

. . . . __ . _ C'est vous — et vous seuls — qui tion 1 9 fr ! mitrailleurs des états-majors, batterie 
« La lutte contre les Juifs et les i Pouvea les guKier Faites l'effjrt Les choux-fleurs effeuIlléF en prove- e t compagnies de D.C A du groupe 

,« u a l w -*^«--'-» & A-i_ —.— - -nre d'autres départements que ceux ' ment et du Point 
Nord et du Pas-de-cala'.s et des ' R°_uba!x-Tourco:ng 

provenance des autre» départe-1 4 cmq%e à nt ,^ , t r " l t ^ r i ) ,
q qè« r e cTnon! 

* r s . r t T'térans de Lll.e a fait célé-le Proche-Orient ont été spéciale- Pourquoi la France a besoin de vous ; d'un grossiste approvisionné par ré- brer~dim«n^'J"V,"r,,rLi'"" * '"" " " " 
ment évoouées " ' ^ ^ f o r g e r < l e ' W*™ nou- ! expédition : 8 un , ?™r '°'™*nch* u " ' m e B»e Pour ses dé-

r?. , ,Vr^n.rt l- chef rt.. narinn. ' ̂ '"^ '*'* , p p * ! * w u " d * " r a c e ' De provenance dea autre, départe. ; 'ïP1,"' 5 ? ' " , a n n é ? , u t associée a cette 
D autre part, le chef des nat lona- iaux anciens de la terre, à ceux qui I menu; en cas d'intervention d un ' c * r é m o n l e l a mémoire des officiers 8« Durant ce temps régnait un ré- j - - , i o r e = a u ' i l e d e M a l n r r x U i 

glme de destruction organisée er u a l , s , u P"C»t|U l i e Ue TiaiaCCa v , o w a u , volklscher Eeobachter 

nt sensible de LUIe-

iné» et incarcéré.; des c e n - | m a n d e d p Singapour que les j â p o - d é c l a r é ' c a r n l i n u n " n ' , M a u , t r t 9 mêmes au prix ' d 7 tant dê^peTnes"""" départements """lirnitrôphe. expédiés 8. Km. le cardinal Llênart évêoue d . 
ns — . . . j . ^ ZA . . - _ - , . — •- • ne reconnaissent ni le droit nl la i N'hésitez pas. 11 faut que vous pre- i antér ' " ' ' " '"- - - ' " r ' r q u f a * 

le. de sorte ', a ° n ' , f arqué dans le Nord de j u r , t l c e M o r i dPVotr était et reste de niez un apprenti" "vous"*avez*"compris trlMBI at lMi pourront pendant onI secrétaire particulier ""rTré."M.'w"'.r 
Iquee villes -a presqu lie de Malacra délivrer les Arabes. Depuis 23 ans, ' I"» c'était nécessaire; alors, adressez ' délai de six Jours à compter de la : messe célébrée a 11 h 15 en i ^ 
. diminuait I , w n a l dautre objectif que de les ! v o t 2 . a e m a n d é ou renseignez-vous à même date être vendus aux prix fixés Saint-Maurice ' ^ 

I ' » • » * t.. Zl . _ . . . 2 w _ . ^ . , „ !.» Mlaslon de restauration paysanne, par arrêté du 16 novembre. Dans le chœur tendu d'or.flamrr libérer du Joug étranger et de les ' ̂  ^ 7 " ^ rÎMpT^-Mmta"™^' 
aider à conquérir l'Indépendance qui : Elle vous précisera le» divers' avânt'a-

ur a été si souvent et si trompeu- ' ges que l'Etat vous accorde en com-

Beaaarable et en Bukovine. Des d.- Amsterdam 8 décembre. — Le « "* • - • • • •«—~- — = — — , nécessaire aide? 
zalne* de milliers d hommes étalent bureau d'Information britannique Anglais doit être poursuivie, a-t-111 expérle/ncé que voua 

taine . de milliers de Roumal 
étalent traînés en Slbérte 
que ia population de quel 
notamment de Klchenev 
sensiblement 

En face de cette g-ave situation 
et sous la pression du danger mani­
feste résultant de la présence de 
nombreuses divisions t ucentrées à 
la frontière, la Roumanie a com­
mencé, le M Juin 1041. une action gouvernement de Honic-Kong a pu-
mllltalre en vue de garantir son b:ii. dimanche après-midi, deux 
•xutence nationale contre une me- proclamations par lesquelles l'état 
nace permanente d'agression, et de « d'ultimes préparatifs », résujtaii! 
reconquérir ses droits violés de la gravité de la situation, est 

Finalement, la note fait remar-, pr-ciamé dans la colonie 
quer que la Roumanie ne pouvait 

vous pre- ' antérieurement à la promulgation du I Lille, accompagné de Mgr LoYthV* 

COUPON-RÉPONSE 
Remplissez ce coupon-répons», détachez-le en suivant le ca­

dre, et — avant le 30 décembre 1941. minuit, dernier délai — 
e n v o y z - l e a l'adresse suivante : 

CONCOURS DE LA DÉNATALITÉ 
CENTRE NATIONAL DE COORDINATION ET D'ACTION 

DES MOIVEMENTS FAMILIAUX. 
SERVICE Dl CONCOURS 

34, rue Cuyot, P « i s - X V H » * 

ou (zone non occupée). 5, rue de Juif eu, L.YON (RhSne) 

QUESTION PRINCIPALE 

A mon avis, le» troia causes principales de la dénatalité . o n t : 

La l™ La *"• L» a».. 

Inscrire dans chaque carré le n* de la question choisie : e* 
B* précède la question dans la l iste des causes publiée dan* 
le < Journal de ftoubalx > des 19 et 30 novembre 1941 et r a p ­
pelée d -dessous 

QUESTION SUBSIDIAIRE 

La es use de dénatalité qui sera indiquée le plus activant 
pour l'enoemble de la F r a n c métropolitaine : 
voix 

NOM du concurrent ; 
en matuaculesi 

Situation do famille (Célibataire, marié, nombre d'enfant») 

L'état 
« d'ultimes préparatifs » 

proclamé à Hong-Kons: 
Changhaï. 7 décembre, — L* 

sèment promise par Londres 
• 

A A n n e c y , l e p r é f e t . T é v ê q u e 

e t l e m a i r e 

o n t q u ê t é d a n s l e e r u e s 

p o u r l e S e c o u r s n a t i o n a l 

Aux distributeurs 

— - tendu d'oriflammes 
tricolores et de bannières funéral-es 
avait pris place M. F. Caries préfe 

ipcnsatlon. | ^ " ê h e , . „• -
. , , , Les chefs d'ejscadron M Vanden-
• et transformateurs de fruits bussche et Bousigues- ie« offlcie-s ié. 

. . . sous-officiers, les camarades des ' de! 
et légumes ! f"!1^.occupaient la gauche de la nef. 

Plusieurs avis parus dan. 
. • m ri • w , o n t Invité les distributeurs 
a L l l l e -KOUbaiX-TOUTCOlnC transformateurs en frul 

° à déposer leur demande de 
A Lille et localités environnantes reeslonnelle f»«,.„ T .̂K "" ' ""•« •• *""" 

ainsi qu'à Roubalx et Tourcoing U" Le Bureau départemental des fruits L. V ueoeyre, président des officiers 
"et lèsjumes. S0. rue de Paris, k Lille. °Z reserve; les colonels et comman-

recevra les dernières demandes Jus- ! ?. " °5_ "serve ChevUlard, Orourd 

Demain, mardi, 
essai des sirènes d'alerte 

Les causes de la dénatalité 
A VOTRE AVIS 

quelles sont-elles ? 
LISTE DES CAUSES 

i tanais qu'a droite se trouvaient les parmi lesquelles les participant, au 
lan. 1» presse, invitée parmi lesquels nous avons concours ont a 
luteurs et les n o t é : l'Ingénieur en chef des télèpho- CHOISIR I 0 ~~ 
ta et légumes, n e , militaires: MM. Ooudaert. vice-1 

8 ' ~ Lr* Jeunes coquette» « d o u ­
tent de perdre leur ligne. 

6 — Travail de la femme hors du 
foyer : magasins, usine», «te... 

t . — Abandon de» campagne». 
8 — D1ff l c u l t a d 9 logfr ^ ftmSUm 

nombreuse. 
9 — Le» enfant» 

cher 
coûtent trop 

Crainte du partage d» l'héri­
tage et du morcellement dea 
terre». 

L'Australie, la Nouvel le-Zélande période de trois mois 

et l'Afrique du Sud j L e jr0Uvernement siamois 
sont aussi en état de jruerre ' n 

cation de !a loi martiale pour u n e d e °*5 départements 
Les autorités, donnant l'exemplei c 

avec la Finlande, 
la Hongrie et la Roumanie 

quitterait Bangkok 
Une révolte de détenus 

au fort de 

la solidarité des Français envers 
d'autres Français, ont été l e . pre­
mières à parcourir les rues, une 
sébllle à U main, sollicitant la gé­
nérosité des passants. C'est ainsi 

Banzkrk. 7 dérembre — Le jni- qu'a Annecy, où se trouve actuelie-
-. . ^x ^ . nlstre d e l'Intérieur a déclaré que ment la oaravanê du Secours na-
Ottawa. 7 décembre^ - Le premier j c a p i u l P ùe J a Thaï lande gérait • «onal . le préfet. M Dollac ; l'évê-

m - l D l , JL r . ! . ! l n a 5! l n . . a I*!?™* qZ déplacée de B a n j o s en un endroit Q - . Mgr Sébron et le général Car-
non divulgué s; les circonstances t : e r ' m a ; r e d « : a

A . v l I l e ' o n t t e ! ? u i, 
rendaient ce transfèrement néces - ^ " ^ . ^ " " - . ^ n t „f," J ' C ^ i . „ u L i ! f l e ; , ™ < 1 ^ l ^ _ Z _ ? ! , p u f l 5 e ^ x : ° * 

arte de producteur-vendeur (marai-1 retraite des combattants; M' Marce' 
cherl. Pour cette catégorie, les de-f Decrolx, snclen bâtonnier. M» Phll'ppê 
mandes seront reçues Jusqu'au 31 dé-iKah, président des Amis de Lille Le-
cembre 1941. I roy. président de l'Amicale de» sous-

officiers de D C A et de D A T . 
. , , I Avant l'offertoire M. le doven fit 

Aux producteurs I l'appel des quarante-s x militaires 

celle» qu'il» Jugent les plus 
importantes 

1. — L*. Jeunes ménage» préfèrent 1 J — Crainte du chômage 
aller au cinéma ou faire de 12. — Mauvais état de santé des 
l'auto. gens qui w marient. 

2. — Divorce possible sans entant. 13. — Difficultés et peines pour 
difficile avec enfants élever des enfants 

3. — Absence ou insuffisance de 14. — Peur des souffrance, d . J» 
religion. maternité. 

4. — Réduction d u train de vie 13. — Craint» de ne pouvoir bien 
lorsqu'il y a des enfants. élever plusieurs enfants 

i morts pour la Pran Pas-de-Calais, dont le siège »ocl*l e*t 

lee gouvernements d'Australie 
Nouvelle-Zélande et d'Afrique 
Sud avalent pris comme le gou' 
nement d'Ottawa, la décision de dé- salre. 
clarer la guerre à la Finiandv. u la La direction des chemina de îer 
Hongrie et à la Roumanie a donné l'ordre à tous ses employés 

et commerçants en semences, Jour, avant fait partil des E M "de" «T- s l t u * tu* des Vieux-Murs 1S. à Lille 
V s i l n n a n i r a - ^ q i n f - r / v n v / r n / . I . e t M* *r°uP«»- des 309-, SiCr, 2U-. 212. •.secrétaire général SJ. rue Nationale. 
T t U e n e U V e - a a i n ï U e O r P e S graines et plants 21>, 314«. 21S- batteries a , D C A d^•:tL P h a ' e n>P:n. nous prie de signaler aux 

0 I „_ - - , ' l » l " C " de s-uet. des 3- et 4' mm- ! a v l c u l t e u r s que. pour être inscrit à 
^ e t T u ^ V s ^ t e ' ^ ' l ^ d e T o u s >.*?<»£ - « « . 1 1 . ™ «nl.T™ V ^ T u T ^ * ^ 
. . « « - - - Ç Î ^ S » » * « * r ^ ^ faire _partf..^ 

SOMME 
Deux conseils municipaux 

•ont dissous 

t cullèrement les famt! 

VINGT-QUATRE AVIONS ANGLAIS 
SONT ABATTUS SUR LE FRONT LIBYEN 

eux-mêmes l e , dons que les p a M a n t s m o l s , c i n q cent -c lnquante 'condam- i c r t s 7 t T i ^ m ™ e . ' » ^ i c ô 7 e » ' d o n t 
déposaient dans leur corbeille. nt». détentis à Fresnes, avalent été ' tlvlté comporte la vente des graines 

4> .transféré» dans les locaux du fort de ' de semences, ceux-ci sont tenus pour " * grandes orgues étalent tenue 
L ' i m p ô t f«ur l e » o p é r a t i o n s I Villeneuve II» étalent renfermés l l'attribution de , cartes professionnel- , ^ " t u ) ^ z . ' ' " r

c j? a n "„« ' £T<:°™ 
• * dans treize aalleeKior^lra solide-1 £ t £ « T u T ' n ô m ' T r e s ^ ^ ^ ^ 

ment verrouillées et contenant cha- : ̂ l e , n u m c r o d'inscription' au'registre 
45 prisonniers. Là se trouvaient ! du eom 

boursière» 
est porté à 5 pour mille 

I Vlchv. 7 décembre. — L'Impôt sur _, _ - , 
l e , opération, de bourse de valeurs, c « «>*"" c l n 1 d , e ce» dortoirs 
est porté à 5 fr pour 1.000 fr. ou ' ? . u *f i , l t B ] * " « u t * •_ ** J**t*?J*)>; 
fractlon de 1000 fr j *«•*"» " o u 8 j , a , P™Mlon des révoltés, 

, Aus.1 longtemps que l e . e o n m i i - f e u r e n t v l t * , m l a o a d e l e u r s Ba r" 
. » ; nicatlon» réguUèree ne pourront être ! a l ?'? s n o n , B r m ™ 

! rétablie» sur l'eneemmV du terri- ! . M u n l * K * ' ^ ^ c c w h a g é lacé-
ROME. 7 DÉCEMBRE. - Le quartier général de tarmée communique tolre^aucune ceœlon directe, a *"j» i ̂ t p l t é ^ t iur*> rlacls e ? * ' ™ lH 

onéreux, d'action, ou de parte de précipitèrent su. .e piacis et se lais-
« «•" *»" •' fondateurs de société , ne pourr. in- » é ' l ! l t B11**1" d a n a l e 'f88* " " r o r t -

Le» combats en Marmartque continuent sur le front de Tobroim et tervenlr hors bourse, « a n . être préa- "i™,0",*1 d c , Quatre métrés. Faisant 
dans la région située au sud de Tubrouk, entre 1.1- \clein et Blr-el-oobl. lablement enregistrée ' " ~ *~ • ~ " ~ - " • 
C M nouvelle fols, de puissante, at taque, de l'ennemi, entreprises 

des médecins, des agents de police.! Pour le» grslne» de betteraves sucriè- I ; n p m r C u i I» » - « 
des pompier», d e . commerçant». Ire», 5. rue Troncnet, Paris, au comité' ^ u c » I c »!>e U l a m é m o i r e 

Pour le» céréale, de aemencee. 5.1 flCS m O r t S UU 1 2 7 " " R . l . 

[l'échelle, plusieurs d'entre eux par 
[vinrent a remonter de l'autre gôté 
du fossé et prêtèrent main forte des troupe, fraîches, ont été arrêtée, et repoussée». Au cours de ces » p _ _ - ; _ _ _ „ I „ i _ _ * _ _ _ „ « , : . I a u I c ^ CT preierent main jorte 

opéV.«.on,. de , détachements de Jeune, l i s t e s ont lutté avec une « * r a r t l p o p u l a i r e f r a n ç a i s 1 ^ / u r a r d s g ^ e aux bandelettes , A u ^ c o n g o m m a t P u r g 

endurance et un couraee exemplaires rlerrnnrl»- tirées aes painaews. 
Sur le front de Sollum. la situation est Inehaneée. Sur 238 révoltés. 62 réunirent è l J e carburants 
Les aviations allle.-s ont prl, part à ces opération, et ont attaqué, à l a S a i s i e d e s b i e n s d e s J u i f s B ' é v a d e r d u fort. Orace & la promp- ; 
rente , reprise,, des char» blindes et de , troupe, d'infanterie. Kll.s „__,_ . ^ , . _ .. I l 1 î u d e . ^ i'^l^f"!!".1!^1 ^ 1 * - ? U ! ^ " ! " e "arrondissement de Lille 

a Fédération des Société» et Qroupe-
- . . . a u pM-o>.Cal»l» Il A J a , u l t # a „ a i M t n i l o n j q u J nitm 

•.——» ••>••* w»»»viv, corr.me merr.nr* ts*nt «" •#»*in H»« - , i n . . n . « , i n i , i u . , M 

.tance émue et: tout paru-, ^ q„ r u n e ou l'autre de . .oelété» S»nt L o n g u e . * T d l SSsVSÏÏZ 
, - . . . _ . , - d M défunts | «uiï .nte» : , M e r „ ^ ^ permettent p u d •»-

Le Olub de» Aviculteur, et Am.Wur. ; m r ( r M ^ n tS!tU^JXe l * « i u o n 
S , 1 f 0 e a î t u ' b . I f T o ^ c o ' n l T i l i a l S " " " * f l S ! r " ^ S V S Cour de Roubaix-Tourco ng. La Ba«»e- d l'intérieur vient par arrêté d» dl»-

goïïî < F a m Ï Ï ^ X d T e ° U L ^ m g ^ i T e l ! ™ £ . ^ ^ . " o T f e £ £ . 

,<>;se d'Anzln i La S A P E P. à Bavay ; i 
Les Aviculteurs d'Artois : La Société : 
d'Aviculture de la région de Béthune; CARNET 

Naissances 
— Daniel est heureux tte voua ?ê?«5".^n^c^S^^ 

lèves oe semences, graines de " t t e - . ^ 15710. n t «•»,•!, T„i„7;"5, 1 sociétés leurs condition» d admission • 
rave, fourragères. 14. rue de Turt,*o. |mSnVe" en'la b . ? , ^ Z ^ ^ L t e l V ^ e Z ^ ï L ^ T T " * ^ « 5 a n n o n c « • • « « « « e de ar» f r é r . 

Pour 'les gr.lne» fourr«ér« . mal . ! J L 1 ^ " ' ' » . | a ™*™°? de leur, jeu- j £ £ » & , " O U P e ^ 1 * n T )
, « ^^ »• ^ I Roger. - De la part de M et M " 

« - ^ ^ . « ^ J » ^ ™ ^ ™ ™ ? ^ drapeau î f S ' i n e i a , ^ J . -'- " " - " • - . „ ^ 3 5 . < * " < « Ponpon-CappeUe. 
glneuse» pour semence, graine» de lin ! ,1.î v.'V,v -r^"B ^ d r a p e a u «e 1» même 
« d» chanvre pour semence, 14. rue "I1"*' * l occasion d u n e messe célé-
*,- T^.,hi»rt s T>«I.I« jbrée pour commémorer le second an 

lversalre de leur montée sur le fron 
de Turblgo. a Paris. 

Chacun de» membre» de ces SocièU* 
fera partie automatiquement de la Roubalx. le 8 décembre 1941. 
Fédération. *~| 6 2 bis. rue Ma Campagne. 

La Fédération a pour but : — Marte-France a la joie d a n -
Le, défense de» intérêt» généraux d . | noncer la naissance de t a petite 
us les éleveurs d» volailles ou u i - i t m i r «..( - ~^-« -•• >• - • » — • 

Ptirl.» 7 décemibre — Le Parti 
populaire rrançais avait convié, pour 

adhérente a une ma-
nifeertatlon pour la saisie dea b ien . 

1 des Juifs au profit des victime» de 

rites lociles. 38 purent être reprie différente, reprises, des chars blindes et de , Iroupe, 
ont, en outre, livré de nombreux combats aériens, au cour, desquei 
I t avions ennemis ont été descendu, en flammes. 14 ont été abat tu , P>r. dimanche 
l'aviation Italienne et S par la « I.nftwaffe ». Plusieurs équipage, 
été faits prisonniers. SU appareil, Italien, sont manquants. 

De . navire, de guerre ennemi , ont bombardé n o , positions & ' , ° u ' s ' c ë t W ' g u e r r e 
de Tobroult. . Apre» avoir fait rassortir la re . -

Trol, de n o . avion» torpilleur, o nt touché A plusieurs reprises entre ponsablllté écrasante de» Juifs dans 
Tobrouk et Ra,-A**ax deux croiseur» ennemis. , l»ù de haute , flamme, „ c o n f l l t „ . , „ , , l e . d a t e u r . , parmi 
M sont élevées. L'un d'eux doit être considéré comme perdu. leeoueU se trouvaient plusieurs prl-

II a été constaté que pendant llnctirslnn sur Benxliasl relatée parlaonnjg,., q<. gtterre llbéréB. ont prê­
le communiqué du i décembre, deux appareil, ennemis avalent é t é l C o n l 8 e 1& c r e a t ! o n de bon. de répar-
descendus par la I) < A. germano-Italienne et étalent tombés à U mer. tltion t iré , snir le» 800 milliard» de I célébrera le trolalême centenaire de 

Dans U nuit de samedi a dimanche, l'aviation britannique a attaqué fortune Juive en France et réclamé lia mort de sainte Jeanne de Chan-
de nouveau Naplr- en plusieurs vague, successive,, au moven de bombes l a saisie d e . biens Juif» ainsi q u e la l ta l . Un « Te Deum » aura lieu dans 
Incendiaires et explosives. Quelque, édinre* et une église ont été touché», répartition des sommes récupérée, la chapelle, sous la présidence de 
Deux personnes ont été tuées et une autre a été blessée. | a u prof), d e 8 victimes de la guerre. I Mgr Oonon, évêque de Moulins. 

Le troisième centenaire 
de la mort 

de sainte Jeanne de Chantai 

Moulin», 7 décembre. — Le 13 dé 
cembre, le couvent de la Visitation 

opération 1 
En raison d e . nouvelles et lmpor- n ( n ] 

tante» réductions opérées sur le» con- M " . n e - . n t „ . „ ! - , 
tlngent» ml . ë la disposition du dé- a u

M | £ u f f d ê » q ue'feT le 12 7"'" R I se 
d T e l ^ r a n i ' î o x f t l » ~ ' u o m m « « u n i ïo\:vr.,U d a ^ r î " U U lut" au mùl ." 

i . ^ u " r ^ ? C Ï Ï <I1TST* «t .cm m , n - d * l'émotion générale, la dernière cl-
1» QUL ne sera délivré aucun a u p - | m I o n d , cette unité a l'ordre de Tar­

ds Moselle. 
L'office religieux fut célébré par Ml 

l'abbé Ohesqulêres. Dans le chœur tou . . „ « . . c u ^ u « »u»«ines ou u n , 
avaient prl, place: Mgr Récent, . u - i m a u x de ha»»e-cour. ques, q u ' i l » l s œ u r I" 1 » «"éÇU au baptême le n o m 
mônier militaire du i " corps d'armée.'soient : éleveur, professionnel» cul- ! • • Marte-Joséphe 
et M le_ chanoine Destrez. curé de la; tlvateurs. .électlonneur. ou amateurs, D e la par t de M. et M-« André 

Guérin-Slon Treille. Le glorieux drapeau de 1914-1 d anunaux de races pures, d'utillt» 
18 était entouré de sa (tarde d'hon-i*. l'usage domestique ou de la famlll» 

pourvu qu'il» fissent partie d'un grou­
pement inscrit a la fédération. 

Elle envisagera particulièrement, «ta- | 

plément d'essence aux propriétaire» de 
voiture» dites de tourWme. pendant 
le mois de décembre. Toute demande 
de cette nature ne pourra être prise 
en considération ; 

2 e Que le» quantités supplémentaires 
pour les camionnettes et camions sont 
à demander a M le directeur du rou­
lage à Lille, 91. rue Nationale : 

3° Qu'il n'a été alloué au départe­
ment du Nord, au titre de l'économie 
générale, aucun contingent de gas-oll 
pour décembre. I 

mée « Je ne cals. aJouta-t-U. si 
1918. J'ai pu lire une 
belle. > 

bllra et facilitera le» rapport» écono. ! 
inique» entre les pouvoir» public» et [ 

24. rue de la Gare. 
Halluin, le 4 décembre 1941. 

Nécrologie 
— On nous prie d annoncer l e 

;a-t-u. et enj E l l e p r e ndra en tout tetnp» et cha- I décès de M" veuve Emile Henrkm. 
itation plus Q l M , o l s Q U e ^^^ ,„, l m l r a «en»e . née de Rasuulnet, «unrenu à S a i n t -

r .roS? a u ' T e ^ i n U î f " " u r n ' . t u r e . : Coulomb (lUe-et-VUalfie). Je 5 d é -
a j A n r \ matériaux, denrée, nécessaires a l'ail- oembre 1941, dans sa 73»« année . 
r N U l v U mentation. le logement, l'hrgléne des j De la part de M. et M*« Sartorlus-

— *flEmelUp*oudrr.bor^CSJer- d , confère». J H « ^ ° " e t "* >• " m U l e Henrton, 
A v i e o n t n v i r i i l t e u r c ïctt- »lsit«» de ba»»e»-cour» ou. d'éJe- de Sedan. 
AVIS SUA a v i c u l t e u r s , T # < e f c tsemvtr ou encourager l e . con- | ChatêAU de la Mégtrle aux LOUêts 

La Fédération de» Société» et Orou- cours, expositions. »tc , antre le» » o - | - Bt -ooulomb f l l l e - « t . v i i « i ~ . v 11 
pâment» d'Aviculture du Mord et du | «été» régionale». 

Feuilleton du < Journal de Roabaiz » du 8 décembre 1941. - N" 10 

L/ 

infiTrRir 
o(civcirt 

© — PIERRE QHAtL = — C'est parfait, conclut Mlle Adé­
laïde. Nous ne tenons pas A augmen-1 
ter notre personnel, nl notre train 
de vie : cependant, rien ne doit être 
négligé pour la parfaite éducation 
de ma nièce 

P u l . étendant la main, elle ap­
puya sur le bouton de la sonnerie, 
qui M trouvait à m portée. 

Un domestique, en correcte livrée, 
parut. 

— Voulea-vous prévenir Mlle 
Ohlalalne que Je l'attend» Ici. 

— Bien. Mademoiselle 
Peu d'instant» après, une petite 

011. entra. 
l a première impression de Chan-, 

tal fut déplorable. 
L'enfant. Agée d'environ huit ans, 

paraissait grande, et aasez solide­
ment construite. Son visage était 
énergique ; les traits en étalent un 
peu trop accentué, pour ut très 
grande Jeunesse Se» yeux foncés 
s'ouvraient largement, réellement 
beaux, mala toute son attitude, vo­
lontaire. Indisciplinée, disait l'absen­
ce de régie protectrice, le désordre, 
la mauvaise éducation. Tout d'abord 
Chantai la Jugea laide ; ma l . elle ne 
tarda pas A a» rendre compta que 
cette impression résultait du mau­
vais goût qui éclatait dan» le choix 
des vêtement , et d a n . l e . soin* de 

1. toilette. Les cheveux, tal coupé., 
retombaient, aans aucun souci d'es-

1 thétlque. sur le petit front têtu, et 
la robe, de forme peu seyante, n'a-

| vantageait en aucune façon l'enfant. 
I Ce manque d'harmonie et de grAce 
I rendait même son aspect désagréa­
ble. 

| Certainement. Chantai n'avait rien 
< de la femme futile, qui attache une 

importance capitale au choix d'une 
étoffe, d'une robe ou d'un colifichet : 
mais elle aimait la beauté en toute , 
choses et savait combien la correction 
et l'élégance de la tenue rehaussent 
la personne et la rendent sympa­
thique 

Elle comprit donc bientôt que 
Ohlalalne n'était pas disgraciée et 
pourrait même, plu» tard, être belle. 
L'Impression pénible ressentie A son 
arrivée venait simplement de l'ex­
trême désarroi de son aspect. Horri­
blement despote, adulée de tous, 
l'enfant ne devait connaître d'autre 
loi que son caprice ; décidant sans 
douta el le-même de tout ce qui la 
concernait, elle choisissait sa coif­
fure et se» toilette», avec la mala­
dresse de son Age. De IA cet habille­
ment étrange et si peu flatteur. 

— Viens ici. Oiusialne, dit Mlle 

de Stalberg en attirant aa nléce prés 
d'elle. Voici ta nouvelle Institutrice ; 
J'espère que tu sera, gentille avec 
elle et très obéissante 

L'enfant leva vers Chantai u n re­
gard curieux et effronté. A ses che­
veux en désordre et A son visage 
trop rouge, on voyait qu'elle venait 
de courir dans le parc. 

La Jeune fille lui sourit 
— Je suis persuadée, dit-elle, que 

Mlle de Btalberg est toujours très 
gentille. Nous allons certainement 
faire toutes les deux très bon mé-

— Bat-os que J'aurai beaucoup A 
travailler ? demanda la fillette. Je 
déteste ça, voua .avez. 

Chantai, ne voulant pas la rebu­
ter dé» l'abord, ne releva pas l'in­
solence de sa question, mal» elle 
•'attendait A une observation de 
Mlle Adélaïde. 

Il n'en fut rien. 
Bile pensa : 
< C'est pis encore que ce que 

J'avale prévu. > 
Alors, doucement, elle s'adressa A 

Ghislaine : 
— Je ne vous ferai pas travailler 

c beaucoup , mais seulement, corn-
, me doit le faire une enfant de votre 

Age. e t Je m'arrangerai pour que 
l'étude ne soit pas pour voua un 
ennui. J'arriverai, certainement, A 
rendre mes leçons attrayantes et A 
vous les faire aimer. 

— Je ne crola pas. J'ai horreur 
des livre.. Je voudrais les déchirer 
tous et les Jeter au feu. Je n'aime 
que courir dans le parc, avec les en­
fants du régisseur de grand-père.. 

— Qu'elle gouverne A son gré et 
martyrise parfois, expliqua la vieille 
demoiselle avec indulgence. 

— Ce sont mes domestiques, ré­
pliqua la petite fille avec hauteur. 
Orand-pére paye leur papa ; J'ai le 
droit d'en faire ce que Je veux. 

Puis, se tournant vers Chantai 
avec un regard' tellement Insolent 
que la Jeune fille ae demanda al 
Ghislaine ne la mettait pas elle-
même au rang de oe» domestique» 
que son grand-père payait : 

— Vous n'allée pas commencer A 
me faire travailler aujourd'hui, J'ee-
pêre 1 

Mlle de Termont-Bell . lre répondit. 
toujours sur le même ton de calme 
fermeté : 

— Non, aujourd'hui, vous aurez 
coneé Je dois d'abord préparer le 

1 programme de vos études. 

— Eh bien, Je vais rejoindre les 
enfant» dans le parc. 

— Non, dit Chantai avec autorité, 
vous a i l e , venir avec mol. 

— Mal» Je veux aller encore 
Jouer... 

La Jeune fille la saisit par la 
main : 

— Les Jeux sont fini» pour le mo­
ment. Nou» allons monter A la salle 
d'étude. Vous allez me montrer 
votre chambre, vos livres, vos ca­
hiers. Après le déjeuner, n o u . nous 
promènerons ensemble dans le parc, 
et nous fçrons connaissance. 

La petite fille hésita un moment, 
se demandant .1 . oui ou non, elle 
devait obéir A cette intruse ; mais 
le ton ferme et doucement autori­
taire de Chantai lut en Imposa et. 
mettant docilement u main dans 
celle de son institutrice, sans résis­
tance, elle se laissa conduire. 

— Le déjeuner est servi A une 
heure, déclara Mlle Adélaïde au mo­
ment où Chantai et Ohlalalne 
étalent sur le point de franchir la 
porte du salon. Mademoiselle, veuil­
lez avoir la bonté de vous trouver 
Ici A une heure moin» un quart, 
afln que Je vous présente A mon 
frère... et aux autre , membre, de 

la famille, ajouta-t-el le après un 
matant d'hésitation. 

— Bien, Mademoiselle, répondit 
doucement Chantai. 

Au moment où elle allait sortir 
de la pièce, un homme .'apprêtait 
A entrer : 11 s effaça pour la laisser 
passer. Son visage ae trouvant d a n . 
l'ombre, la Jeune fille ne distingua 
pas ses traits. Elle vit seulement 
qu'il était de trè» h a u t . Mature. 
Ghislaine quitta aussitôt la main da 
son institutrice pour se Jeter dans 
les bras du nouveau venu. 

— Bonjour, oncle Jean, •'écria-
t-elle affectueusement. 

L'oncle Jean la prit dana ses bre» 
et. la soulevant de terre, l'embrasse 
avec tendre»»» I 

— Bonjour, mon enfant chérie, 
dit-Il. 

VI 
Depuis un moment, Jean de Stal­

berg était aasl». dan . le salon. A coté 
de Mlle Adélaïde 

Il sav . l t qu'on attendait Inces­
samment la nouvelle institutrice de 
sa nièce et n'avait pas été surpris 
de voir l'enfant auprès d'une Incon­
nue. Il était d ailleurs habitué A un 
défilé Ininterrompu de nouveaux vi­
sage». C'est qu en effet, l u inst i tu­

trices demeuraient peu da temps 
dan . la maison, é tant rapidement 
en butte aux tracaaeerlea Incons­
cientes de Mlle Adélaïde. Influencée 
par Mme Andréna. Cette dernier» 
detMt. l t d'Instinct c e . peraonae» 
4 payée» ». comme elle la duuvlt, qui 
avaient < de» manière, da demoi­
selles ». Ne pouvant paa user ici de 
l'offensive directe, comme alla le 
faïaait ouvertement dana se . rap­
port , avec las domestique», elle arri­
vait A a n fin. par de» moyen, dé­
tourné». Bile persuadait 
Mlle Adélaïde, dont alla -

j le faible caractère, et: a» u n a n t 1 
> la coulissa, lui faisait prendra t o u t e . 

l e . facheuM. responsabilité». 
Jean de Stalberg pouvait avoir de 

vingt-huit A trente an». Sa taille 
élevée, ses épaule , robuste», aa dé­
marche aisée, décelaient un aport.-
man accompli. Son visage était e s ­
ses beau ; ma l . dana as . yeux, bien 
ouvert , e t d'une couleur indtease. 
M lisait une vague tri»».»»., « s e 
aorte de propenalon A la rèvarta. p a t 

| homme, eux trait» bien dasalnèa, A 
i l'expression sympstblqu» et a t ta -
1 chante, n'était certainement, dana 
| la trie, m un fort nl un volontaire., 
j (A etstaru) 
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